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Un atelier préliminaire à la 
rédaction d’une stratégie 
nationale de communication 
sur le VIH/Sida et 
les IST s’est dérou-
lé du 30 mai au 2 
juin à Tenkodogo. 
Sous l’égide du SP/
CNLS, une tren-
taine de partici-
pants ont discuté 
sur le contenu et le 
processus d’élabo-
ration de cette stra-
tégie qui devra se 
faire l’avocat du 
Cadre Stratégique 
de Lutte contre le 
VIH/Sida 2006-2010 (CSLS).  
La communication est un 
vecteur important dans la 
lutte contre le VIH/Sida. En 
effet, une bonne communica-
tion permet d’informer effica-
cement les populations sur la 
maladie et les risques qu’el-
les encourent en cas de com-
portements à risques. Offrant 
une vision plus claire et une 
meilleure planification et 

En effet, le document doit 
être prêt d’ici à la fin du 
mois de novembre 2006 
afin d’être ensuite discuté 
lors de la réunion du 
Conseil du gouvernement à 
la fin de l’année.  
L’élaboration de ce docu-
ment, qui sera supervisé 
par un comité de pilotage, 
sera conçue par une 
équipe de consultants de-
vant avoir une solide expé-
rience dans ce domaine. Le 
PNUD participera au finan-
cement de cette stratégie  
qui devrait  s’élever à 195 
millions de francs CFA dans 
le cadre de son appui au 
SP/CNLS.  
La stratégie nationale de 
communication sur le VIH/
Sida et les IST devra être 
mise en application en  
2007 jusqu’à la fin du 
CSLS.  
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Focus: Le PNUD : pionnier dans la promotion des TIC au Burkina 

    Burkina Faso 

Le chiffre de la  
semaine : 

300.000 
Le nombre d’enfants 
de moins de 5 ans qui 
meurent chaque an-
née au Sahel à cause 
de la malnutrition. La deuxième édition de  la se-

maine nationale de l’internet et 
des TIC s’est tenu du 26 Mai au 
1er juin et a marqué un tournant 
décisif dans l’approche des TIC 
au Burkina Faso. Le PNUD 
Burkina   pour son programme 
2001-2005 dans le cadre don 
projet Appui à l’utilisation des 
TIC a appuyé le gouvernement 
à élaborer une stratégie sur les 
TIC et son apport a été très 
important dans le changement 
du paysage des TIC au Burkina. 
Le PNUD Burkina Faso a été le 
premier partenaire du Gouver-
nement  pour l’accompagner 
dans ce domaine.  On peut dire 
avec modestie que son appui a 
donné une dimension nationale 
aux TIC à travers la Délégation 
Générale à l’Informatique.  La 
création d’un ministère des Pos-

tes et Nouvelles Technologies de 
l’Information et de la Communi-
cation et l’institution d’une se-
maine de l’Internet par le Gou-
vernement en sont l’aboutisse-
ment. La deuxième édition de 
l’Internant qui se tient cette an-
née  sur le Thème : « TIC et 
Santé » démontre comment les 
TIC ont « révolutionné »  le sec-
teur de la santé grâce à la télé-
médecine. Les médecins de 
l’hôpital Yalagado Ouedrao-
go  peuvent faire maintenant des 
consultations à distance avec 
leurs collègues en Europe. Le 
dernier exemple en date est le 
cas d’un enfant qui souffrait d’un 
mal mystérieux une 
« inflammation inexplicable » 
et   les différents examens faits 
sur place n’ont pas pu diagnosti-
quer le mal. Grâce au NET on a 

pu découvrir qu’un cas similaire 
a été vécu en Europe et traité. 
Pour cette deuxième édition il y 
avait  plusieurs activités, des 
conférences sur l’art de l’utilisa-
tion de l’Internet, la nuit du web 
pour encourager la créativité 
dans le domaine des contenus, 
un salon international des TIC 
pour permettre aux entreprises 
du domaine de mieux se 
connaître et assurer leur promo-
tion , des projections de films 
sur les TIC. On peut sans 
conteste affirmer que la gestion 
des TIC  au Burkina à pris une 
dimension internationale à tel 
enseigne qu’une délégation de 
haut niveau de la république 
malgache va séjourner en fin 
juin au Burkina pour s’inspirer 
de son expérience. 

coordination des interven-
tions, une stratégie nationale 
de communication contribue-

ra à la rationalisation de l’uti-
lisation des ressources tout 
en augmentant l’efficacité et 
la visibilité des activités de 
lutte contre le VIH/Sida et les 
IST.  
Considérée comme une exi-
gence par les partenaires 
techniques et financiers pour 
le CSLS, cette stratégie na-
tionale de communication 
dispose d’un temps limité. 

Une affiche pour communiquer sur le VIH/
SIDA 
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LES BONNES PRATIQUES :  

Ce que nous faisons: Construction du barrage de Boulignoudi : Le FENU facilite la 
maîtrise de l’eau et l’accroissement agro-sylvo-pastoral dans la province du Séno 

Astuces : Rechercher plusieurs types de fichiers à la fois - Windows XP 

basé à Ouagadougou.    

La mission a pour objectif de : 

• Echanger sur l’état d’avance-
ment des activités financées par 
le Fonds Mondial de Lutte contre 
la tuberculose, le Paludisme et le 
Sida au Burkina, 

• Finaliser, avec le Bénéficiaire 
Principal, les rapports de progrès 
trimestriel et la requête de dé-
caissement du second trimestre 
de 2006 pour les composantes 
Tuberculose et VIH/SIDA. 

• Evaluer l’état d’avancement du 
processus de transfert de rôle de 
Bénéficiaire Principal du PNUD 
vers le SP/CNLS 

• Et enfin finaliser le « CCM Request for Fun-
ding TB phase II»  entendu la demande de 
décaissement de la composante TB pour la 
phase II du projet qui démarrera en 2007. 

Du 22 au 24 mai dernier, les différents parte-
naires dans la mise en oeuvre des activités 
de la composante tuberculose, fiancées par 
le Fonds Mondial s’étaient retrouvés à Kaya, 
à 105 Kilomètres de Ouagadougou, pour 
travailler sur les documents de requête de 
décaissement de la phase II. Ce sont ces 
documents qui vont être analysés par la mis-
sion avant transmission au Fonds Mondial au 
plus tard le 30 juin 2006.   Des visites de 
terrain sont également prévues dans l’agen-
da du LFA ; nos amis de l’Unité de Gestion du 
Fonds Mondial ont une semaine bien remplie.  

                                Dr Arnold Ahiatsi 

Dans le cadre de ses activités, une 
mission du LFA (Local Fund Agent) 
en français l’Agent Local du Fonds 
Mondial, séjourne au PNUD du 
mardi 30 mai au vendredi 02 juin 
2006. Le LFA est la structure re-
crutée par le Fonds Mondial pour 
le suivi de la gestion des subven-
tions dans les différents pays 
ayant bénéficiés de l’aide. Cette 
structure doit valider toutes les 
informations et rapports envoyés 
par le Bénéficiaire Principal 
(PNUD) au Fonds Mondial. Au Bur-
kina c’est l’Institut Tropical Suisse 
qui joue la fonction de LFA. Cette 
mission est composée des doc-
teurs Kaspar Wyss résident à Ge-
nève, et de Hans Peter Bollinger 
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département de Gorgadji. 
D’une capacité de 1.240.000 m3 

et d’une superficie 
aménagée sur 10 ha 
répartie en 98 parcel-
les dont dix pour les 
groupements fémi-
nins, deux pour l’école 
et les 86 autres pour 
les populations des 
villages environnants, 
ce barrage a été fi-
nancé par le PNUD et 
le FENU à plus de 400 
millions FCFA dans le 

cadre d’un vaste programme de 
lutte contre la désertification. 
A travers la construction de cet 
ouvrage, le FENU, conformément 
à son mandat de réduction de la 
pauvreté par l’amélioration de 
l’accès des communautés défavo-
risées aux infrastructures et servi-

ces locaux de base afin de renforcer leur 
capacité de production et de contribuer à la 
satisfaction de leurs besoins essentiels,  
facilite la maîtrise de l’eau et l’accroisse-
ment agro-sylvo-pastoral dans la Province 
du Séno par la culture du maïs et du riz en 
saison de pluies et le maraîchage en saison 
sèche. Selon les populations du Départe-
ment de Gorgadji, en leur dotant de ce 
joyau, le FENU leur  permet un meilleur 
accès aux biens et services de base. Elles 
s‘engagent en conséquence à en faire bon 
usage afin de participer de manière plus 
accrue aux décisions de développement. 
Cette visite du barrage de Boulignoudi par 
le Coordonnateur du SNU, M. Georg Char-
pentier en compagnie de la Représentante 
Résidente de l’UNFPA, Madame Geneviève 
AH  SUE  constitue également un grand  pas 
dans le renforcement de la coordination et 
de la recherche d'une plus grande efficaci-
té, en pleine ligne avec l'esprit de la  ré-
forme des Nations Unies, rappelle-t-on. 

TG 

Dans la perspective de dévelop-
pement du Sahel burkinabè, le 
Gouverneur 
de la Ré-
gion du 
Sahel, le 
Coordonna-
teur du SNU 
au Burkina 
Faso, la 
Représen-
tante Rési-
dente de 
l’UNFPA au 
Burkina 
Faso, la Directrice Générale de la 
Coopération, le Coordonnateur du 
FENU et plusieurs  responsables 
administratifs de la Province du 
Séno ont effectué, le 26 mai der-
nier, une visite du barrage et de 
l’aménagement aval du village de 
Boulignoudi situé à 322 km au 
Nord de Ouagadougou, dans le 

 Dans l'Explorateur, l'assistant de Recherche de fichiers 
qui apparaît après un clic sur le bouton Rechercher, vous 
permet de recherche des fichiers sur votre ordinateur 
selon leur type. Pour cela, il vous suffit de dérouler la ru-
brique Options avancées puis de choisir le type des fi-
chiers dans la liste Type de fichiers. Or de cette façon, il 
n'est pas possible de rechercher deux types de fichiers en 
même temps, mais seulement un à la fois.  
(1) - Pour rechercher plusieurs types de fichiers à la fois, 
vous devez séparer les extensions des fichiers par un 
point virgule dans le champ de recherche. 
(2) - Ainsi, pour rechercher tous les fichiers dont l'exten-
sion est .bin et .cue, il vous suffit de saisir *.bin;*.cue 
dans la zone de texte Une partie ou l'ensemble du nom de 
fichiers, puis de cliquez sur le bouton Rechercher.                   

Une vue du barrage de Boulignoudi 



PNUD-KIBAI 

 Le sourire est sincère, l’al-
lure posée et le comporte-
ment très respectable. Appa-
remment très discrète, mais 
efficace et dévouée, JC est 
un pion nécessaire à l’admi-
nistration du PNUD et sa 
carrière semble la prédesti-
ner à travailler dans le SNU. 
Dotée en 1974 d’un Certifi-
cat d’Aptitude Profession-
nelle, option Employé de 
bureau, Justine Compaoré a 
commencé son parcours 
professionnel dans le SNU 
suite à sa réussite à un test 
de recrutement le 26 juillet 
1976. Depuis lors, elle est 
désormais atteinte du virus 
onusien et son dynamisme 
et son souci du travail tou-
jours bien fait lui ont valu 
des promotions dans son 
boulot. 
Madame Compaoré a d’a-
bord commencé par des 
contrats de courte durée 
comme Secrétaire en assis-
tance temporaire au bureau 
du PAM à Ouagadougou du 
26 juillet  au 15 septembre 
1976, ensuite Secrétaire au 
bureau de coordination de 
l’UNICEF à Ouagadougou de 
septembre 1976 à juillet 
1977, puis Secrétaire/

Télexiste en assistance tempo-
raire au niveau des Archives 
de PNUD Ouagadougou de 

juillet à août 1977, ensuite 
Secrétaire de Direction au 
bureau de coordination du BIT 
Ouagadougou de septembre à 
décembre 1977. 
Et comme le dit bien un pro-
verbe «La patience est un che-
min d’or », à partir du 1er jan-
vier 1978 Justine Compaoré a 
obtenu du PNUD son premier 
contrat à durée déterminée 
« Fixed Term » au poste de 
Secrétaire Administrative au 
bureau du Chargé d’Adminis-
tration (actuellement DRR/O) 
du PNUD Ouagadougou. Cette 

fonction, Justine l’a rempli avec brio et  effi-
cacité. Et depuis le 1er janvier 1984, elle 
assure les responsabilités d’Assistante du 

personnel au bureau du PNUD 
Ouagadougou avec un  contrat 
permanent depuis le 1er novembre 
1985. Véritable consécration pour 
cette Moaga de la Province du 
Passoré qui occupe actuellement 
le poste d’Assistante Principale 
des Ressources Humaines avec 
comme responsabilités la gestion 
des dossiers du personnel du 
PNUD depuis le recrutement jus-
qu’à la séparation sous toutes les 
formes et de certaines Agences 
dont cette gestion est confiée au 
bureau du PNUD. 
Grâce à son expérience confirmée 

dans ce domaine, la bonne connaissance 
des règles et procédures du PNUD en la ma-
tière, elle est souvent sollicitée par d’autres 
bureaux extérieurs pour des missions d’ap-
pui. Sa dernière mission de ce genre a été 
effectuée auprès du bureau du PNUD à Praia 
au Cap Vert du 23 février 2006 au 21 avril 
2006. Née en 1954 à Song-Naba/Yako, Ma-
dame Compaoré Justine née DIANDERE est 
mariée et mère de deux garçons et d’une 
fille. Au titre de ses activités extraprofession-
nelles, JC s’occupe surtout de ses travaux 
ménagers en bonne mère de famille. 
Elle dit quand même aimer rendre visite, 
suivre la télévision et danser « Sauf que mon 
dos me fait défaut depuis quelques temps », 
se plaint-elle.    TG 

Page 3  

Portrait : Mme Justine Compaoré  «La re
n

o
n

ciatio
n

, p
ar le

s E
tats, au p

rin
cip

e
 d

e
 la so

uve
rain

e
té

 é
vite

ra la vio
latio

n
 d

e
s D

ro
its Fo

n
d

am
e

n
taux » 

connaissances générales. 
Le travail pour le Soudan lui plaît 
beaucoup. 
Elle est 
basée à La 
Haye et  
fait envi-
ron trois 
voyages au 
Soudan 
par an. Le 
suivi des 
projets est 
moins 
approché 
qu'au 
PNUD. 
Toute 
seule, elle 
supervise 
16 projets. 
Pour avoir 
plus d'informations sur  Oxfam 
Novib, visitez le site web : 
www.oxfamnovib.nl (cliquez à 
droite pour la version Française). 
Elle travaille dans une équipe 

Néerlandaise/Africaine avec des Burkinabé 
(entre autres Mme Henriette Nikiema, que cer-
tains connaissent), un Béninois et un Tanzanien. 

L'atmosphère au bureau et le travail 
pour le Soudan font que l'Afrique ne lui 
manque pas trop, après avoir y vécu 10 
ans. 
La famille Van Djik est bien installée 
aux Pays Bas. Leurs enfants Jasper (7 
ans), Lucas et Elise (5 ans) vont à 
l'école et  le mari, Einar continue de 
faire le suivi du projet PADL/Kom à 
Pama (par email et avec des visites de 
terrain de temps en temps). Ils ont 
récemment acheté une maison et avec 
cet acquis, l'installation aux Pays Bas 
est plus au moins définitive.  
Cependant, si elle avait l'occasion de 
revenir au Burkina, ce serait avec beau-
coup de plaisir.  
Elle garde de très bons souvenirs des 

collègues du bureau et les enfants parlent tou-
jours des éléphants de Nazinga.                                     
MAH 
 

Après cinq ans au Burkina Faso, 
Karin Van Djik  a quitté Ouagadou-
gou en Décembre 2004 pour re-
tourner aux Pays-Bas. Le début en 
Europe était une pé-
riode incertaine, sans boulot 
et sans maison. Heureusement 
tout s'est bien passé et sa famille 
a vite trouvé une maison (en loca-
tion) et un boulot aussi. Depuis 
Mars 2005, elle travaille comme 
Chargée de Programme à la Novib, 
une NGO Néerlandaise de la 
'famille' de Oxfam. A la Novib elle 
est la responsable pour le Soudan. 
Comme vous le savez, le Soudan 
est le plus grand pays de l'Afrique 
et a connu beaucoup de crises. La 
Novib appui 16 ONG au Soudan, 
dans le Nord et le Sud, dans les 
domaines de l'agriculture, environ-
nement, micro crédit, éducation, 
VIH/SIDA, réconciliation, droits 
humains, éducation civique et 
genre. Elle profite donc beaucoup 
de la 'formation' au PNUD Ouaga 
qui lui a permi d’approfondir ses 

Que sont-ils devenus? : Karin Van Djik 

Mme Karin Van Dijk 

Mme Justine Compaoré 
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AG E N DA & A N N O N C E S 
La mission Fonds Mondial est composée de 
Dr Kaspar Wyss, Local Fund Agent de l'Insti-
tut Tropical Suisse et de Dr Hans Peter Bol-
linger . L’objet de la mission est de passer 
en revue, avec le Bénéficiaire Principal et le 
CCM, l’état d’avancement de la préparation 
technique de la  phase 2 de la composante 
Tuberculose, financée par le Fonds Mon-
dial  au Burkina Faso.La mission se déroule 
du 30 au  2 juin 2006. 
 
Mme Nelly Potevin, Chargée de Programme 
VNU, sera absente du bureau du 2 au 13 
juin, pour son congé annuel. 
 
M. Pierre-Yves Guedez, Chargé de Pro-
gramme Environnement et Energie, sera 
absent du bureau du 5 juin au 7 juillet, pour 
finaliser une formation et pour son congé 
annuel. 

 
 
 
 
 
 

Notre collègue SBO a participé du 29 au 
31 mai 2006 à Kaya à la session de for-
mations adressée aux membres du Comi-
té National de Sélection des projets du 
FEM/ONG. Cette session a été organisée 
par le programme FEM/ONG microfi-
nance  
 
Nos collègues Robert Da et Lucienne 
Ziguizanga ont effectué du 31mai au 2 
juin 2006, une mission à Djibo en vue de 
participer à la réunion tripartite finale du 
projet "Appui au Programme Sahel Burki-
nabé (PA/PSB). La réunion a lieu le 2 juin 
2006 et a été précédée d'une visite des 
réalisations du projet. 
 
Notre collègue Jean Philippe Tissier du 
Programme Sida et membre de l’équipe 
de rédaction de PNUD KIBAI, participe du 
30 mai au 1er juin à Tenkodogo, un ate-
lier national de mise en place de la Stra-
tégie Nationale de Communication sur le 
VIH/SIDA. 
 
M. Jean Philippe Tissier sera également 
en congé du 03 juin au 1er juillet 2006. 
 

DÉTENTE : Les Français, peuple le plus 
ennuyeux et le moins hospitalier de tous 

LONDRES (AFP) - Les Français sont jugés par 
le reste du monde comme le peuple le plus 
inhospitalier de la planète, le plus ennuyeux, 
et pour couronner le tout, celui qui manque le 
plus de générosité, selon une enquête du site 
internet WAYN. 
46% des quelque 6.000 personnes interro-
gées sur le site internet spécialisé dans les 
contacts entre voyageurs Where Are You Now 
(WAYN, Où vous trouvez-vous maintenant?) 
ont qualifié les Français de peuple le plus in-
hospitalier, mais ils sont suivis par les Alle-
mands qui obtiennent le deuxième plus mau-
vais score, ont rapporté les journaux britanni-
ques Daily Express et Morning Star.  
Les Britanniques n'apparaissent nulle part 
dans les 10 premières réponses du classe-
ment pour les quatre questions posées: que-
les sont les peuples les plus inhospitaliers, les 
moins généreux, les plus ennuyeux, les plus 
cultivés ?  

Le fondateur de WAYN, le Français Jerôme 
Touze, s'est déclaré stupéfait: "Je n'aurais 
jamais imaginé que les Français seraient 
considérés comme les moins hospitaliers 
de tous", a-t-il dit. "Je pense que notre mo-
rosité romantique est incomprise et je vais 
m'assurer auprès de mes proches et amis 
en France qu'ils seront plus agréables avec 
les touristes dans l'avenir".  
L'Italie est jugée comme le pays le plus 
cultivé et doté de la meilleure cuisine, tan-
dis que les Etats-Unis n'ont aucun style et 
la cuisine la plus mauvaise de toutes. Dans 
cette dernière rubrique, la France apparaît 
quand même deuxième. Mais un éditorial 
du Daily Telegraph en rajoute: "Les Français 
aiment penser que Chanel No 5 est leur 
parfum, mais nous savons tous que c'est 
plutôt l'ail et les gitanes moisies". 
 

 


